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Un stade multisports au Grand Bellevue et neuf projets soutenus
L’enveloppe 2015 de la Dotation politique de la ville s’élève à 189 854 €. Le point
sur les différents projets en chantier.

L’initiative

Seules 100 communes en France,
sur les 36 000 que compte l’hexa-
gone, bénéficient de cette dotation
de l’État nouvellement baptisée Do-
tation politique de la ville (DPV) et
anciennement connue sous le nom
de Dotation de développement ur-
bain (DDU). Pour 2015, l’enveloppe
affectée à Trélazé est de 189 854 €.
« Nous avons décidé, annonce Marc
Goua, le maire, de ré-affecter entiè-
rement ce montant en direction de
neuf actions ou projets. »

Il y a d’abord les correspondants
de nuit, ces médiateurs sociaux qui
ont pour missions de « contribuer,
détaille Marc Goua, à la tranquili-
té publique en prévenant dégrada-
tions, actes d’incivilité, conflits de
voisinage, d’assurer aussi une veille
technique et sociale. » Ils bénéficie-
ront de 87 354 €.

« Ensemble le Grand-Bellevue »,
une action dont l’objectif est de
mettre en œuvre des activités et des
événements favorisant le lien social,
la rencontre intergénérationnelle,
portée par la délégation de service
public Léo-Lagrange, se voit octroyer
17 000 €. OCRE, une autre action
portée par Léo- Lagrange qui « vise,
explique Marc Goua, à mieux articu-
ler les différentes dynamiques et
actions culturelles à l’échelle de la
ville », bénéficiera de 5 000 €.

Un nouveau city-stade
au Grand Bellevue

L’insertion professionnelle, à travers
une aide aux jeunes pour des forma-
tions qualifiantes, est aussi soutenue

à hauteur de 4 500 €. Collégiens et
lycéens ne sont pas oubliés puisqu’à
travers l’accompagnement à la scola-
rité 3 000 € iront à cette action qui
vise à proposer aux jeunes scolarisés
une aide à l’acquisition des savoirs
fondamentaux et un éveil culturel,
tout en valorisant le rôle des parents.

Les enfants des écoles primaires
bénéficieront d’une aide de 5 000 €
dans le cadre d’une action similaire
portée par la Fol (fédération des

œuvres laïques). Le cadre de vie se
voit attribuer 2 000 € dans le cadre
de l’action Médiation environnemen-
tale, portée par la Régie de quartier
« dont l’enjeu, précise Marc Goua,
est de maintenir l’attractivité du
quartier du Grand-Bellevue, et cela
passe notamment par la propreté et
le respect de l’environnement. »

Les enfants de 0 à 5 ans seront aus-
si aidés à hauteur de 6 000 € via la
Mutualité Française Anjou-Mayenne

qui porte l’action Lieu d’accueil en-
fants-parents. Enfin, 60 000 € seront
consacrés à la réalisation d’un stade
multisports toujours au Grand Bel-
levue.

Le quartier du Grand Bellevue va profiter des mannes de l’état, via la dotation politique de la ville (DPV) pour soutenir
diverses actions en cours et futures que la ville veut pérenniser.

‡État civil
Naissance : Maxence Oger, 23, rue
Georges-Morlong.

Les Ponts-de-Cé

Entre science et rêves, la médiathèque célèbre l’imaginaire
Trois questions à…

Marion Chadebec, directrice
de la médiathèque.

Vous proposez toute une série
d’animations intitulée Un monde
de rêveurs. Pourquoi avoir choisi
ce thème ?

Car c’est un thème universel, qui
peut donner lieu à une approche ar-
tistique ou scientifique. C’est la pre-
mière fois que nous allons décliner
un même thème toute l’année, de
septembre à juin. Nous allons asso-
cier les enfants, qui feront des arbres
à rêves, mais aussi toute la popula-
tion. Il y aura des boîtes à rêves, où
tout le monde sera invité à y déposer
ses rêves. Un atelier d’écriture porte-
ra sur l’écriture automatique, les ados
de l’Ado’Cé réaliseront des vidéos et
une restitution générale aura lieu à la
fin de l’année.

Précisément, quels seront

les premiers temps forts ?
En partenariat avec le biblio pôle,

dans le cadre des animations Bulles
de sciences, nous débuterons le
2 octobre, avec une conférence sur
la lune, objet de science mais aus-
si poétique et mythologique. Quatre
autres rendez-vous seront proposés
ensuite sur le sommeil et les rêves,
la vie nocturne, le cosmos. Du 2 au
21 novembre, nous aurons la visite
d’une illustratrice, Ilya Green, qui a il-
lustré entre autres des livres de ber-
ceuses et un livre sur Peter Pan. En
plus des interventions à la média-
thèque, elle interviendra dans quatre
classes de cycle 2 des écoles publi-
ques, et dans un atelier d’arts plas-
tiques du centre Vincent Malandrin.
La mise en place de toutes ces ani-
mations a demandé plus d’un an et
demi de préparation.

Et la rentrée littéraire ?
Nous sommes tous en train de lire les
nouveautés ! Chaque année, nous
achetons entre 100 et 150 des 600
nouvelles publications de l’automne.
Comme l’année dernière, et ça avait
bien marché, nous ferons part aux
lecteurs de nos coups de cœur. Ce
sera le samedi 10 octobre, à 15 h.

Renseignements. Toutes les anima-
tions sont gratuites. Pour plus d’infor-
mations, consulter le programme sur

le site http ://mediatheque.ville-les-
pontsdece, sur Facebook ou sur le
blog www.b-a-ba.info.

Invitation au rêve toute l’année avec l’équipe de la médiathèque et sa directrice,
Marion Chadebec.

‡Association des habitants de la Chesnaie
Assemblée générale vendredi 25 sep-
tembre, 20 h 30, salle polyvalente de
la Chesnaie, 37 bis, rue Abel-Bou-
tin-Desvignes. Nouveaux et anciens

adhérents sont invités. Ordre du jour :
rapport moral, bilan financier, inscrip-
tions, activités nouvelles.

A 16 ans, il décroche une ceinture noire de judo !

Le club de judo a connu un premier
temps fort, ce samedi 19 septembre,
avec la remise de sa ceinture noire à
Aurélien Le Foll, âgé de 16 ans.

Il l’a reçue des mains de son pro-
fesseur et directeur sportif, Parcel Pé-
rès, qui a souligné à cette occasion.
« Cette distinction n’est pas une fi-

nalité, mais un tremplin permettant
de transmettre les valeurs véhicu-
lées par cette discipline ». Mais Au-
rélien n’a pas attendu les conseils de
son maître, car il intervient déjà au-
près des plus jeunes en donnant ses
recommandations et en apportant
son aide pendant les cours.

Aurélien Le Foll, à gauche, avec son directeur sportif, Marcel Pérès.

A votre service

Entretien de jardin, taille, tonte...
Chèque emploi service
Déduction fiscale 50% (selon législation en vigueur)

75, chemin de la Glardière
49130 Les Ponts de Cé

Tél. 02 41 57 93 85

Entretien du jardin

Votre spécialiste en location de matériel pour tous les travaux de la maison
et du jardin. Mini-pelle (pour le terrassement), camion benne... motoculteur,
tarière, tronçonneuse, débroussailleuse... ponceuse, nettoyeur, perforateur,
marteau piqueur…
Livraison possible.

Du lundi au samedi midi : 8h - 12h et 14h - 18h
13 rue Joseph Cugnot – ZA Vernusson - Les Ponts-de-Cé
Tél. 02 41 47 38 38 www.artiloc.com

Location matériel

Annonceurs, cette rubrique vous intéresse, contactez Precom au 0 820 856 212 (0.12€/mn)

Soulaines-sur-Aubance

Deux grands pianistes au logis de la Constantinière

Samedi et dimanche, la foule de vi-
siteurs n’a pas cessé à la Constanti-
nière, pour constater que la restaura-
tion du logis rural du XVIIe siècle, et
la création des jardins, étaient pra-
tiquement terminées. La nouveau-
té, annoncée par le propriétaire, Ro-
ger Couffin, appuyée par un remar-
quable film, était que « la Constan-
tinière n’allait pas se contenter
d’être un musée, mais qu’elle allait
s’ouvrir sur la vie, devenir un lieu
de confrontation et d’échanges,
de création culturelle, permettant
aux artistes contemporains de s’ex-
primer, au travers de résidences,
d’expositions ». Pour rendre cela
plus concret, la visite des lieux était

agrémentée d’interventions de deux
grands pianistes de renommée
mondiale, Alain Kremski et Sophia
Vaillant.

Le château de Noizé ouvrait, quand
à lui, son parc et ses jardins. Entre
ces deux incontournables que sont la
Constantinière et Noizé, on pouvait,
ce week-end, à la suite de Gérard
Robin, ancien professeur d’histoire,
découvrir le bourg de Soulaines avec
ses bâtiments remarquables, église,
ancien presbytère et sa Grange aux
Dîmes, avec l’évocation de la vie de
deux grandes figures de la Révolu-
tion, le curé Pierre-Jérôme Chatizel et
la combattante des guerres de Ven-
dée, Renée Bordereau.

Alain Kremski, premier Grand prix de Rome, interprétant Couperin au piano.

‡Conseil municipal
Lundi, 20 h 30, mairie. Rétrocession
de la voirie et des réseaux du lotisse-
ment dans le domaine communal ;
DGF, actualisation de la longueur de
voirie communale ; cimetière, reprise
des concessions abandonnées ; bâ-
timent périscolaire ALM, transforma-
tion de la Communauté d’agglo en

Communauté urbaine ; demande de
dérogation à la collecte hebdomadaire
des ordures ménagères résiduelles ef-
fectuée par ALM, permis de construire
précaire, projet de périmètre de fusion
de syndicats mixtes et de syndicats de
communes.

Sainte-Gemmes-
sur-Loire
‡Bibliothèque
Ouverture jeudi 24 septembre, 16 h
à 17 h 30, 9, rue de la Fragonelle.
Contact : 02 41 79 82 66, bibliotheque-
stegemmes@orange.fr

Une réunion,
une manifestation,

un spectacle à annoncer ?

Pour paraître dans Ouest-France
sur les sites maville.com

et ouest-france.fr
saisissez votre info sur

Trélazé

Des personnes handicapées s’insèrent par le travail

Une soixantaine de personnes han-
dicapées fréquentent l’Esat (Établis-
sement et service d’aide par le tra-
vail) de Trélazé, une structure qui fait
partie de l’Adepei, une association
de parents et amis qui militent en fa-
veur des personnes handicapées et
leur famille. Elles ont de 20 à 60 ans,
et bénéficient de l’encadrement de
dix professionnels. C’est en fait une
structure médico-sociale d’insertion
professionnelle de personnes handi-
capées. « C’est notre valeur princi-
pale », insiste Claude Baudin, le di-
recteur.

Sous la houlette de moniteurs
d’ateliers, les personnes travaillent
dans le secteur espace vert ou en
sous-traitance industrielle et horti-
cole. Depuis un an, l’Esat adhère à
un réseau national, baptisé « Dif-
férent compétent », « qui vise, ex-
plique Claude Baudin, à valoriser
les travailleurs handicapés en re-
connaissant des compétences qui
sont des acquis de l’expérience. »
Quatre personnes sont entrées dans
ce dispositif et ont réussi le parcours.
Les étapes de la démarche sont
claires. C’est tout d’abord une dé-
marche personnelle, puis il faut se

positionner sur un métier. Il y a en-
suite un entretien de valorisation.

« Des professionnels et la direc-
tion de notre Esat, sont partis en
formation pour aider nos personnes
handicapées, et la réussite est au
bout pour quatre d’entre elles »,
se réjouit Claude Baudin. « Tout le
monde a une compétence, souligne
un des moniteurs, même infime soit-
elle. »

En fait, c’est tout un processus
d’introspection que mènent les tra-
vailleurs quant à leurs compétences
et qui aboutit à la constitution d’un
dossier. « Ce dossier fait l’objet
d’une validation, confirme le direc-
teur, par un organisme officiel, de
type Greta ou ministère de l’agricul-
ture. »

C’est une vraie reconnaissance de
leurs compétences, et l’objectif est
qu’ils puissent les transférer pour en-
trer dans le monde du travail d’une
entreprise lambda. Pari gagné pour
l’établissement et quatre de ses tra-
vailleurs pour qui une cérémonie
de remise des attestations avait lieu
mardi après-midi dans les locaux de
l’Esat, rue du Rocher.

Deux des travailleurs de L’Esat; entourés par Nadia Labat, chargée de formation
sociale, Christophe Paty, moniteur de l’atelier espace vert, Lucette Julien,
vice-présidente de l’Adapei, Claude Baudin et Jean Sellier, directeur de l’Adepei
49.


